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IMPORTANT

POUR LES MARCHANES.
E propriétaire île l.mi de la Religion et
h de la Patrie inform l-e i. les marchndl' s
t autres, que par su'te d'arrngements, il

pubbera soiairement toutes les ventes pur
i can, qui se feront en cette vil.e. On
,a-11tîime au ulireauîî di .iJournal, 14, rite Ste

ilhat-ville, Q.ébier.
prix : 12-Mb. par anime.

Q ,Soct. ISl9.

A Vendre ou a ou1er.

N siperbeci epacement, cituè sur les
I) G!acis, dit côté si de la Rue St.
Jnt, aljiignnt aux terrasses ili gouver-
nemet. Les persoiies qui déirent la-
IiCter ut le louter pour y bâtir devront s'a-
drer à ce tbureau.

Q îéèîec, 1) seit. 1849.

Avis Public,
SE Sssign, en citiii-iié à un Acie

I p dalis lai lerire SsstiI de li Lé-
nîiîre, a fr:msptc,ri le lireau d'Eiiré-

trement du Comté de 'Ilet, en ta Pa-
ri*.sC d l' it.

J. D. LInriss,
Rigntrt.u tr.

-lt, 1l Ortubîre IS 1H.
.l-iurs le, -l:icteur' du Cana-

èý1n ethi tJi id de Québcc, >oit priés
iîiulair lin insérer, unele !i- seieiient,
mIeurjurnasl îee avertîifement.

L pS iei 'lunies qui désireraient loier des
dans la chapelle des l'il. M.de

2Cîntre.ption, pourront sîindresser à
A. DUHAND.

Qub. S Oct. 18-i. Tiiso rier.

9. TALBOT.
A%. i ,tal son ibireaui No. 63 Rue. St.
t- i il te-Ville le Quúbec, re porte de la
twu... if *i, iSti.

PAPIER a DESSIN.
s S'uvigns ont rrçi de Paris et offrent ien

t nBte îum asrtint des meilleurs PAPIERS
iMSIN Français tels que :

Grand Molide Mécaniupe.
Gra;d A ie, luIire blance,

li d Dioptrique,
Colronthier,
Jésusî.
Granid Raisin Diopiuiqui,
Ganîdî Ag reliiD)0 lo vr;,
Grand Raisifi velifn,

Cinculs Bristol le toutes gndiieurs et qualités.

J. & 0. CREMAIE.
QîMljec, t juin, IS.9.

DIARTIN RAY,
.lu pied de l'esc<dIicr dle le ifBsse-tille,

est iiommîu

AC;ENTl

dS EAUX le PLANTAGENET.
°C"est le seul dépiât iuls Québec.

quéibec 28 sept. 1849,

flr111 dil prt aî', I\ eîlj.
IIOTEL. u P'ni.m:,

Québec, terjuin 1849.
Sest per le préseit donné à ceux d's

S ncediùs qui 'ont pias en-ore pnyéret échu qu'ils doivent en vertuti e
îoligtation dul ler décembre 18-7 et

9 ils iefit à payer immdintement
n 1, sinon et passé le 1er juillet

lclln ils seronît tous indistinctement
MDrsuivs.

FELIX GLACKENIEYER.

A LOUER.
LUSIEURS appartenients dans

Shut d'une inaison à deux
er.tages, située rite et fautbourg St.

AUSSI.
bSde cette aniisoit, aynlt été occu.

Ces jours fderniers coimme tma-ie grains. Cette maison est située

t epus be poste Possible pour le
lttrinal . .'udresser au bureau de ce

Qtébec, 19 sept. 1649.

JOURNAL LITTEIIAIRE.

Le terne see.-Suite.
Il relicait, surlisait et contrelisait les lignes

necuilée.s au préciecx paquet, les lignes
ntes îosémnent, d'une écriture coilée,

la l!u bi4. helle du monde. Ses yeux inter-
rogeaiint de nouveau cet envoi tout parfu-
ié de la hflne fleur acudèmique, relevé de
dllisî~ses mythologiques: paroles mys-
téeriuses et spirituelles, centant leur magie
d'une lieue, telles qu'eles descendent des
frioCs, au théàtre, suir ii cartel entouré de
iiages en détrenpe. On eût cru qu'elles
sîîrtnier.t uit gobelet enchinté ou de la ta-
ble a1u1 jtapis vert de M. Comte, chevalier
de la légion-d'honieur et physicien distin-
gué.

Pourtant il y avait un signe, lun indice
qui déroutaiet sensiblement toutes les suip-
positions cabalistique du jeune docteur.
C'était, ai bas de la page, sur cette belle
éviiiiire, un beau pâté d mcre que le tra-
vniil ouiiteuii de grattoir et une libérale ap-
plication de sandarue n'avaient fait que
rendre plus évident, Or, il est inoui qu'un
génie quel qu'il fui, communiquant pîr
éClt ses volontés nux imortels, ce soit ja-
i ais laisé aller à les timbrer d'in pûté
l'eiire. Assuriment, cette singulière
épitre ie venait pas de à-haut.
Je vous laisse àjiiger l'agitation et les émo-
ions du jeune docteur. Il tournait et re-
tournait la lettre dans a main, s de sé-
chaut le crâne à deviner d'où pouvait pro-
venir cette aubaine. Nosir avoni dit qu'il
ue cnnassat pour ini dire personne ait
miindi , Çil se demîîandita, oli ! le bon et
et naitïga rçont, si quelque incien camarade
de collège, instruit par le hasard le :a po-
Sition, nie se serait pas plu à lui faire cette
surprise afiinine. Et il cherchait touîjours,
et il cherchait I encore, courant dans sa
chambre autant qu'il pouvait courrir, re-
venant à ces billets qu'il n'osait presque
toucher le peur de se brûler la maiii, hn-
let nidevant cette fortunero tbé iu ciel
au mtileu de son i uncmensirable misère
faiaf lii choix dans les supilpositions les
Ils tIlles, et les repoussant toutes après
examen pour y revenir encore. Tout i
coup il s'arrèta, se frappant le front, coin
filei pour donner place à une idée qui ve-
iuit de Pilluimliner ; puis il fit un pas et
s'arrêta encore.

-- Bah ! se dit-il tout liaut, parlant à sa
personne, c'est absurde 1... Pourtant !...

En tue seconde il était à la porte de la
Quintin. Il resta un inîstant sains frapper,
comprimant on ceur avec sa main.

-Dcidéneiit, ce tne peut-être qu'elle,
dit-il.

Une crainte inexplicable l'empêchait
d'entrer. Il lui emblait quil allait se ré-
veiller. Il alla s'appuyer à l'étroite fenêtre
qui écliirait le carré.

De cette fenétre on apercevnit de plain-
pied ielle de la Quintin, laquelle fenêtre
était ouverte et le rideau soulevé, ce qui
arrivait peu souvent : la conersse fîaisnit le
plus rarement possible appel a i'air exté-
rieur. Le médecin, clché par l'angle uli
mur, l'aperçut, cette somptueuse comtesse
soupçonnée d'envoyer comme cela des bil-
lets de banque, comme si les billets de ban-
que tic lui coûtaient rien.

Elle était accronpie levant un iiisîirnble
fourneau de terre, tout rafistolé, s'efforçanut
de rechuTiiffer avec tun soullet étique quel-
ques brins de charbon qui s'iso!ienit les
uns des autres, comme se défiant di con-
tact. Sur ces charbons se penchait, mal
assis, un vase contenant une maniière
d'affreux brouet liquide. C'était le dé-
jeutiner-dIncr de ll vieille fille, Plu dl--

plorablerient encore ajiustC-e que le cou-
tume, plus p ussiéreuse,. plus mal peigné.
Quiitin souillait à la fois de.son instrument
et de tous ses vieux Poumons avec une
sorte de dlésoespoir. Quddii le fu paruit se
décider à prendre, par une condescendance
génîéreuîse aux instances de i comtesse,
elle se leva et alla vers une petite terrine
où elle se prodigîa avec'ardeur nii savon-

nage le dieux oit trois lambentux le linge.
Le jeune docteur soupira. Quintinl pou-

vait être une fée, ayantt PAge requis pour
em plois ; mais elle n'tivait pas à caii sûr

les moyens d'être fée bienfaisanite.
Il voulut néanmoins avoir le emur bien

netdîe tout soupçonà Pendroitde Quinttin:
il entra.

Elle lui fit l'accueil ordinaire, i plus,
ni moins. Il viiuluit la sonder, miroitement,
car il ltiait encore snidée. Mais Ceût
été folie le ni'y pas reoincec. La Quinî'in
l(ii parla, comme d'habitude, de ses In-
ciens maitres, du pain rencliéri, d'une noii-
velle iéchalinceté Le ses vUisiies.

Lorqsqu'il se leva :
-Je ie puis pa-- encore vois rendre eL

que vots mii'avez avantîc pour fîtes reinè-

des, lui tlt-elle avec Pembzliarras du i débi-
leurr honnéte devanft cIt créantîcier. Voti

en avez peut-être bien besoin ?..Ne vous
f phez pas de ce que je vous i.s-là : o1na

toiuijurs besoin îe st pauvreargent.
Dans quelques jours, jetâûcherai le vous
donner aumoins un pet:t-à-comte.

.--Ma foi ! se dit le docteur lo squ'il fut
seul,n.1 1u1ditable les recherche-! .Peni ci

issez ! De quelque part que cette fortune
nue vieiie. profitos-ncI sas scri pitie.
puisqu'on m'y invile.

Et il se iisa aller tout entuier aux iranis-

portsci dou de la possessioi, tmsports
si nouveaux pour li. Ilse décida à acrep.
ter sans arriére-pensée ce bienfait dniiie
main inconnue. Bieni qu'il fût modeste, il
fie pouvait neepas se dire qu'après tout

cette fortune eût pit tomber muuois bien i
d'autres mains qu'en les sienies ; se lire-
mettant le la ménager discrètement et de
la consid érer comme u idépôt, espérant
bien d'ailleurs être on imesure au jour de
hi restitution. Il allait poursuivre ses tra-
vaux sans être arrêté désormais par les

besoins uit jiour, les préoccipations du lei-
demain. Il se nit gaîient eut campagne
pour chercher un logement oi rapport
aveca nouvelle postition.

Ait bout de quelques jours, il fut installé
dans uni petit appartement convenablement

meublé. Sa bibliothèque S'était enrichie
ce fut en cela seulement qu'il se permit
quelques folies. Le tailleur, le chapellier
avait déjà livr leur modeste commandes.
Le jeune docteur était ralieux. Il ne quit-
ta lias le quartier qui l'avait vu si pauvre :
sa nouvelle tenue était trop simple pour
que personne y troluvàt sujet à commentai-
res.

Quand il eût fait enlever ,es anciens
meubles, témoins de tint île souitfrance, et
qu'il se trouva seul dhans ia sarde vile,
i lui donna avec. attitrisent u dlier-
nier adieu et fit eu lui-même le religieux
serientt de payer sa dette de recounaissnn-
ce à son mystérieux protecteur, en dié-
vouant sa vie at soulagement du pauvre. Il
a noblement tenu cette pîromiesse.

Il alla prendre congé de la Quimitm:

-Ma chère demoiselle, lui dit-il, je
viens vous dire non pias adieu, mais au re-
voir. J'ai reçu quelque argent, muais je n'en

ai pas assez pour être dispensé île nie sr-
vir quelque temps encore noi-.mêmiie. Dès
eue ma position sera améliorée, Si vous
êtes dans les ménmes dispositions, je n'ou-
blierai jamaisii que vous avez été mr pre-

iière cliente, et nous no usentenlrons fort
b irt ensemble, je n'en doute lies.

La comtesse se conifondit en salutationîs
et on remerciements anticipés.

A partir de ce jour, tout alla dec mieu:
en mieux puur le jeune docteur. Les biens
comme les uicufx sont frères. Ainsi qu'il
arrive généralement, la première difliculté
vaincue, tout li réussit à souhait. Il ne
s'agit que le sortir dle l'ornière: c'est le
premier tour de roue qui coûte lut pluis. Peut
à peu il se consuicun tuun petit noyauî de
clientèle qui s'augmentait nécessairement
chaque jour. Ili en était venu à ces comn-
mencements du auccès qui sont si Joux à
celuiqui les a laborieusement préparés.
Déjà son nom sie répandait. Il avait laissé
dans son tancienne maison une répuintion
le jeune homme sérieux et travailleur. La
gui-érisonîic de l Quinti lui avait valu
d'autres malades à traiter. Disions en pas-
saut iie Mlle Quiint était venut elle-mé-
ie, en grande tornue, lui faire une visite le
remerciement pour les soins qu'il lui avait
donnés.

Il y avait quelques mois I lpeine qil
tiait quitté la rue du Cloître Sint-Méry,
et daiis ce quartier indigent, tout en n'exi-

geaiit rie dl'auucun client, il était parvenu
déjà à pouvoir sulbsister uniquement de sot
état Il est jiuste le dire qu'il avait aussi
quelquesII m cldes dans les quartiers éloi-
guies.

Comme la plupart des mîédecin, il avait
partagé sesjiurnées, donant le matini à
ses i-ourises, et das la pr-midi, attendant
chez lui les visiteuts.

Il rentrait un jour un peu avant son lien-
r habituelle, lorsque dans une rue qu'il
traversait, la rite Neuie-de- Petits-Charnps,
il ape; tutulin rasemblemetnombreux.

Le docteuir s'avaiça. Peut-étre uni nic-
cident venait-il d'aoir lieu, et sonu inis-
èüre pouvait étre u tile. Maisi ] pénétrait
à travers la foule, il n'aperçut rien que les
gelts qui ctauîsient par grouplies. Cette as-

semtiilée avait néanmoins, un caracntére as-
sez singulier. Ces gens appartenaient pour
la plupart aux classes inférieures comme il
était facile île ri-econnnîtire fuieur costumes,
à leurs gestes, à leurs attitudes. Les fem-
mes formaient la tmajorité i hommes et
feTimes étaient génuéralement dfes assez
mtûrs et de physionomuies hétroclites. Il
se trouvait là bion nomîbre le ces typies il-
lustrés par Pigal et les autres caricaturistes
de la restauraution.

Une certaine agitation régnait dans cette
foule: des hommes allaient d'un groupe à
l'autre échangeant ai passage quelques pa-
roles. Tous paraissaientê tre dans l'attente
de quelqu'éioneen prévu et annoncé.

Le docteur, qui ne se faisait pas le loi-
sirs, allait s'éloigner, lorsqu'il se fit un
grand mouvement autour de lui. Il sc sen-
tit entraîné, poissé dans un étroit couloir
où tout le monde S'était précipité. Il eût
été diflicile en ce moment, pour nle pas
dire impossible, ic rétrograder. Le doce-
teur se laissa aller au courant et arriva as-
ez péniblement dans une cour peu spa-
cieuse déjà remplie par ceux qui s'êtaitut
précipités les premiers.

L'un des côtés île cette cotur présentait
un fronton servant île couronnement à une
grande porte le style grec. Le tympan du
fronton renfermait lun encadrement, vide
pour le motent, sur lequel se portaient

presque toits les regards. Le docteur, moi-i
tié poussé, moitié porté, dépassa cette
porto et se trouva dans une vaste selle
remplie d'une foule plus compacte encore

que dans la cour. Autour le lui se croi-i
saient dles conuversations étranges avec des
mots inconnus :

... 45 ! dii une espèc deus b onnme-d'n-

fants à tut ihommtne qui portait la livrée de
velours îles comnuissionnaires.--Belle be-
sogne auIprès di 77, qui compte 118
tirages de vieillesse.

-Vous comprencez, disait unt vieux
homme à un personnage qui se mouchait
à grand brutit, v us coprenez que ta mar-
timgale se trouitrit dérangée. Alors,
qu'est-ce que je fis'1 Je pris...

Et puis à côté :
-... Je vous is que c'était une magni-

fique séri.-Oui, muais les inteimittences!
-.-.. Lyon arrive avant Strasbourg.......
Figurez-vous, monsieur, qu'ils attachnuient
des numéros ai cou des pigeons pour ar-
river avat la mt lle.

AIt milieu de tout ce bruit, il ne man-
quait pas île se trouver quelques filous
épiant loccasioni de voir l'heure à la ton-
tre le leur prochain, si le prochain avait
filme montre.

Uni grand muouvement de fluctuaionu se
fit blietItôt dans la salle. Deux doneati-
ques en livrée parurent et furent accueillis
par des acclamations. Ils ouvrirent une
graiIe ortle qui masquait une espèce de
théâtre.

A chtaque côté de lestrade éiaient pin-
ce leux roues île ditîmueiu .considérable
et vitrées A côté île ces roues se tenaient
utn hou e et ui enfiunt : Phomme en ha-
Uit noir, à tournure d'huissier appariteur ;
l'enf-ant vêtu d'une tunique bleue, avec
tune large ceinture rouge, les yeux bandés;
cheveux frisés : frisure, cosîtumîue et ban-
dtenu avt it les allures allégoriques et my-
ithologîques.

Entre les deux roues apparaissaient le
miiaitre, ceinît île csot éclarpe, et quelques
personnages en] grande tenue.

-Si je perds ici utte heure de mon
temps, dit le docteur poiur se consoler.. je
pourrai direii ul toins que jai viu tirer la
loterie.

L'enfant placé à droite prit un à uni les
quatre-vingt-dix numfléro dans la roue. Il
se fit un grand silence. Chaque numéro
e tait depl epar hclant, ainnoncé à haute
voix par P'hmmee, e habit noir, et déposé
pacr Plintut das lautre roue, après avoir
été roulé dans un étui de carton.

L'appel préliiinairc de ces quatre-vingt-
dix numéros durait depuis long-temps. Le
docteur coummençait à s'impatieter, oxa-

muinait les phliysionomies qui se trouvnient
autour de lui, lorsqu'en portant ses yeutx
sur l'etrade, il apperçut derrière le inaire
et ses adjoints, iari quelques personnes
prévilégiées, un visage qu'il fut bien sur-
pris de trouver là.

C'était toutai mplement Mlle Quinitin,
gravement assise ai milieu des oracles du
sort, coiffée d'un vieux chapeau violet île
forme bizarre, tout pleurard et degotllé,
tenant dans ses deux tnains sur ce! ,e noux
sun, sac, semblable auis 1vieux sphynx des
hiéroglyphes. .lle se penuclait de temps
en teslis vers un personnage à cheveux
gris et d'encolure assez ciniuine qui lia-
raissent lui tenir lieu île cavalier servanut.

(.1 continuer.)

Dernieres Nouvelles d'Europe.

FRANC E.
Concile provincial de Paris.

Oui lit dans uu jnuirnal duut 22 septembre
Le Concile provincial de Paris continue

ses délibérations avec une grandeur et une
dignité que rous uic saurions trop admirer.

La deuxième Sessiuon a,eu lieu aujour-
d'ui. Huit déerêts ont été votés et pro-
nulgués, nous reprodnisons les titres:

1° " De Aticteritate snummni Pontificis i
"2 de Dignitate Episcoporui; 30 do

« Obligationihus Episcoporuni 4ç de Me-


